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 collaborateurs, la nature et tes ten |Lettre politique hebdomadaire 55555255
conclure, fit remarquer dans !e nu- f Ï & X]méro de décembre que ‘trop loug Noi biLa question du ehômage, cellel'prospérité d'autrefois ne tardera semps par insouciance un bar fau ce biographiquequi affecte immédiatement 1e bieu-

|

pas à revenir”. GoneQE vue. tes Canadiens fran sn—être, la santé, lu vit des citoyens à saisOnt pus voulu reconnaitre
fair V'obiel de latention spéciale aux affaires nue valeur natiunaie,du gouvernement libéral ‘depuis! Ce fut le régime de la cicison étan-

 

Le nouveau Suuverain Pontife, Achille Ratti, était cardinal-arche”

x OX x

rêcue de it
i

véjLe de Milin. Pendant plusieurs années il avait Été nonce pupal en
Si le gouvernement vient en ai-plusieurs jours.

salls Luvrage, par conségent, suns
Argent, suns ial.

Il d'est pas question de savoir
Qui est respousabie de cet étai do
Cluses; il peut se faire que de cou-
TAYEUX OUVIÉtIS, des gels ¢cuno-
mes se LroUvenl dans celle peible
situation. D'ailleurs, là n'est pas
la question.
Tout le problème du chômage a

été soumis à l'hon M/ just “ux

|

des Chiewmins de fer de I'Litat seraitmembres de sou Cubiuël. LE be-[moins considérable que celui de |soin étuitsi pressant qué Ie "Pre

|

an passé,
mier Ministre fi passer ceite ‘ques:

|

consolation lorsqu'on sait que letion avant tonte autré et decida d’- {déficit du Graud Troncest de plusaider sans délai = les soluats et de 15 millions.

 
leurs dépendants dans le besoin’
ainsi que les vivils qui ag, tron’ | es emprunts de guerre qu’il fau-. véient dans la même position. -: ;

x x x-*",

Il et reconnu de, Ce t'est pas parce qu'il est ri-que des milliers de personnes sont

|

che et quil à les moyens d'être gé-

che entre | activité économique el
les autres compartiments de a vie
morale et sociale.
même, pari les plas empanachés
de cos Homuses de finance, out
trouvé moyen d'élever icur Égo.sie
incuriv a la dignité d'une doctrine
et onles à entendus qui procla-
matent cette formule chargée de
commeodes équivoques: “Ne.-nné
lons pas le patriotisme et les ular
fes", . : .

L'auteur à gui l'on ne pourrait
Certes pas reprocher de “faiblesse
morale. reprend aussitôt: ‘'Mais
ici encore serait-çe donc à déses-
pérer? Tournons nous, une Jes
nière fois. si l'ou veut bien, vers
les signes consolants que font sur-
gir les réactions de ces dernières
susées. Décidément il y u- quel-

néreux. Nous sommes dans les
deties par-dessus la tête, à tel
point que l hon M, Fielding, a-
près plusieurs semaines d un rude!
lubeur ne suit pas enevre exaclt-
went oll nous en sommes.
Dest certain que les revenus

Pour l'année courante sont bien au
dessous de l'attente de Sir Henry
Drayror. D'autre part, le déficit

ce qui est une mince

Devant certe situation. à la veille

“ dta payer,-on se demande ce que : 4 t :
;« \ fera le Ministre des Finanses, I que chose de chatgé duns l'atmos

phère de notre provigce; et le vent. fest admis que l’hon. M. Fielding à i :
1 est admis quecette affaire-e- |la main ferme nouveau fleure trop bon la renaisUa paraitil de sance‘ppur que nous ayons le goût

Quelques uns -

1GUES, SUFtONL lorsque Li cuestion pili

L'olognez la fugun dont i) FUP t ces import
tise deviant si aiguë, fui ve -este de feu Iseroit NV et la reconnaissance des areTa VatioanCe biler raison ce ce service gue de chapeau ronge tm int conféré le16 jiau 19:17 ca ntne lens qu'au “ardoral Lauscnt,Pe XI aaquit à Désie Lombardie le 12 octobre 15°38.Plusieu santé 8 3 int coer,

ambroiscenes, à Matan.
velle répuliloane Ce l'otogee j-ut établu des 121fis debs avec Te Vat can in ouis Créésectunt du Saint-Sicge eu Pologne

Ce pays etait alors exposéà l'éloignem nt deipagande connuuniste des soviets russes. et l'archeêgue Ratu réussit à«pêches l'expansion du iadieulisme. 11 gogn,, “Ra ement l'estune descaliutiques de l'olugne par ses cfforts poir améliuter le tort des oi phe-ins de guerre.
’Comme archevêque de Milan, le cardinal Ratb présidait l'un desplus importants erchidiucèses de Vialecentre industriel. sor archevêque devait possédét une connaissance approfondie des problèmes politiques et sociaux. Le nouveau pape estde hautetaille; c'est an homme d'un extérieur imposaut On prétendque le cardinal Ruttifut toujours considéré comme ayaut des rendan-ces libérales,

i Pendantveda biblothégque et des archives

aUous diplomatiques of-
accheséque et nommé repré-

a religion par la pro-

te

antes fonctions ecclésiasti- - ;

dew ena i ve poste jusqu à ce que la poy.

Cette ville étant un grand. © où

lève tout d'ubord des municipali (mandé partout de pratiquer 1a plus

|d
e

lignorer. mps l'on a:

|

politi ’fos caste den Province, Boas sri économiedans l'adminisre vitcondomecon bltiaue d'ou. …, 20Spaversement Hbérel » eatintf |tior CeP'PSIOUREÉ plusieurs] peu près ipmorable Usppel A 1a so- quelles répondront cette année les où éde la ‘princesse ;

crade Libéral : rds immorable Lup
, Qe pomsde la pri :

“ressé Amite& Sane ee yes3Sominmer leur person" lidurité ‘chnadiénnt-françatie en enquêteurs de l'Action trançaise. ae Bucking hare, and
tion afi que l'autorité première,[nel pour je leravril. Il a encore nanan politique el économique. | Tous ceux qu'intéresse le imonve-, Son jonc de mariage 3-ts fabri-
la manicipalité, nerelaide pas. [signifié l'intention de ne pas enite|Nons seuls, bien entendu. Avions

|

ment des idées feront bien de IDÉ|qué avec de l'or provenant d’une
D'après le règlement adopié par

|

prendre degrands travaux publics, {le gyoit et le devoir d'être désunis!diter les thèses que formuleront Ji petite mine du pays de Galles d’où
le gouvernement,il aidera les mu.Jette année si la chose est possible. et de laisser opérer contre nous lu brement et avec sérénité en 1922

|

provenait aussi l'or dv jonc de la

picipalités qui estreprendront des|sfin de ne pas être obligé d 1mpo-

|

colidarilé des autres. Avjourd hui | les collaborateurs de cette revue, ‘reine Marie. Le chapeuu de voya-
travaux et paiera une partie des ser de nouvelles taxes. ceux-là mêmes qui naguère eurorc Nous avous cru que la gravité et| ge de la princesse est fabriqué à
sommes versées en secours aux né-| C'est lu note donnée à Toronto dénonçaient l'‘‘isolement”’ comme| l'intérêt d'un tel sujet méritaient

|

Londres parles plus habiles ou-
Césaiteux. par l’hon. M, Fielding il y à quel une tactique néfaste, trouvent bien | i i i

tux, ; ; ) | € notre part un petit article dest | vriers ence enre de travail.
Oeci indique que le Gonverne- ques jours à peine, faisant le ‘’bioc québécois": et néà la presse québécoise et de cel genre “

Etat souverain?| Le Loudoir privé de la priucesseVoilà autaut de questiqua aux- [ste «0 -pasle-garui des objutsd'art a
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"dépeînes-sivousmecénssissez…pas,a

es 3osePT ours de nombreux i dint op i décquient. ka)au châteauf7*=: FSRRRRfrig

ment ne perd pas de temps à met: "L'économie’’, c'est le dernier Ceux qui ont toujours cru à latre ses promesse à exécution. Il y|mot que nous laissons à ucs lcc- bienfaisance et au droit de la soli€ uue autre couclusion toute natu- |teurs.
elle, c'est que le gouvernement va
faire tout en sun pouvoir pour gue
l’industrie et le commerce repreu- Titres officielssent à grande allure, afin que tout
le monde ait de l'ouvrage, que les
gensse fassent de l'économie et
qu'il pe soit plus nécessaire de fai-
He la charité publique.

darité, peuventdire el écrire sans
provoquer de scandale: gurdons
notre argent pour nous; plaçons
chez nous nos capitaux: ayors nosdu nouveau pape industries à nous, pour nous, chez

———wee me

nous, gardons pour notre ‘ porte-
monusie, pour nos veuvres, pourle
profit de la race. le bien qui est nô-Les titres officiels que portera [ire. Surla question du crédit etDans un pays jeune comme le désormais le cardinal Ratti, élu pa-

|

des banques uotamment qué jusnôtre, on chacun peut mettre à
profit ses forces physiques, son
métier, sa science, son expérience,
il ne devrait pus v avoir de ‘‘son- Jésus-Christ:
pe”, ni d'allocations aux désoeu
vrés. Chacuu devrait avoir lor
Rueil bien placé la fierté de gagner
toi même sa vie, sans tendre la
main. si ce n'est dans le malheur.

X x x

Le Premier Ministre a déclaré
Qu'il espérait que ces règlements
seraient interprétés avec libéralité,

!

rels de la Sainte Eglise romaine,dans | esprit où ils ont été prépa-
rés, Cependant,il est bien enten
du qu'ils ne concerueut pas les sol-
dats de retour qui tombent déjà
sous le Ministère de la Réintégra
tion des soldat dansla vie civile,
ni les personnes qui relèvent déjà
del'assistance muziicipale; et en-
core moins les gens qui ne sont ré-

|

plus conservateurs,

ce des apôtres:

pe sous le nom de Pie XI, sont les] QU'ici l'on avait déclarée intaugisuivants: ' : ole, & l'égal d'une ratière inflam-Evêque de Rome et vicaire de|mabie où sacrée, l'un de noscolla-
borateurs (M Beaudry Leman)Successeur de Saint-Pierre, prin- | et l'undes plus graves est venu
uous dire. en termes explicites,Pontife suprème de l'Eglise u-|qu'il y alà un problème dont laniverselle; , solution intéresse l'idéal même d’-Patriarche d'Occident; \ [ue peuple”.Primat d'Italie: Mais c:la est du passé, Au coursMétropolitain de la Province Ro-

|

de l'année qui commence l'Actionmaine; française aborde avec le concoursSouverain des Domaines tempo. |de nouveaux collaborateurs, le
prubléme politique, ‘’L’avenir po-
litique du Canada’, telle est la ru-— brique de la prochaine série de ses
“tudes de fond Ou admet facile-Le mouvement des ‘ment que du point de vue des i-( idées dies jamais revue n'a jusqu'ici en-
(repris chez nous une enquête aus-

Tous les peuples, y compris les

 
si importante ni aussi captivante

Le Québec est depuis sa fonaa
subissent la [tion un Etat <mbryonnaire dis-ellement pas dans le besoin, saus|nécessôire loi du mouvement. Les{ tinct. Malgréla victoire anglaiseemploiet dans l'impossibilité de |individus qui les composent se suc- de 1760 et la succession des politi-s’en procurer. cèdentles uns aux autres. leur va |ques cumadiens, dej-uis ja loi cons-D'autre part, il faudra user deJleur collective, économique, mora [titutionnelle de 1774 jusqu'à celleson jugement, car, a déclaré l'hon

M King dontla grande bonté se [diminue
le ou intellectuelle, augmenre ou [de 1867, le caractère particulier deet cette valeur counaf [cet Etat s'est mainteet mémeTévèle dans les quelques paroles |trait-elle un jour le repos absolu ou développé La possepsession d'unsuivantes: ‘‘Il ne faut pas qu'une |l'immobilité, que ce serait pour el [territoire propre, saturé en quel-seule personne capable de travail- [le la mort,

ler, désireuse de travailler et sans
ouvrage, manque de nourriture, de

|

donc chez nous.

que sorte de notre atmosphère, faitLe mouvement des idées existe ‘du Québec une patrie française
uclle est sa di“ ayant ‘‘in notentia®" Jans le do-vêtements et de logement. pourel [rection? son intensité? ses répes- [maine international les droits etle-mêmeet ses dépendants”.

Nous avonslà toute la doctrine
libérale qui s'intéresse à,ceux qui{conomique ’, a
souffreat, yuiisont dans le besoin,

|

après ayoir posé ce problème du

cussions? Voilà outre chose Suus | devoirs iuhérents aux peuples ma-
“le probleme é-

|

jeurs que possèdent les individusl'action française,

|

deus le domaine civil.

un titre général:  
Les Canadiensfrançais’ outils)

le du journal qui nous donne en
ce moment si aimablement l'hospi-
talité un Leut de colonne, dort
nous le remercions de tout coeur

Sport de partout
Anatole Vamer LA BOXE À TORONTO
Secrétaire général, TORONTO, 7. Curly Wishur

Ligue d'Action française. !de Toronto a obtenu la décision
lcontre Benny Gould qui « rempla-
jcé Joe Lynch de New-York dans u-
use basuille es dix rondes ici hies
soir.

ZBYSZKO CONTRE CADDOCK

NEW YORK, 7. StanislasDom mages pour délai Zuysiko à gurué son titre hier soirJe livrer une valise-|en vellunt Karl Cuddock, micienMONTREAL, 8 Un jugement ; champion. eu deux chutes sur trois
qui intéresse particulièrement les [= L4eT sui
voysgeurs à élé rendu hier en cour BROWN BAT DELMONTsupérieure par hon, juge Archer : forWa été accordéà Mme William| MONTREAL, 7. JohnnyPrescott de Montréal une somme, Brown, d'Angleterre, « batty surde $184 de dommages contre la iles points Mickey Delmont dansCanadian Pacific Oceun Service | UVE butaille eu dix rondes ici hiew
pour délai dans la livraison d'une ;°01T. Joe Burns8 puttu Adticval.se appartenant 3 la demande |Schnick, de New-Yor te Jobonyresse apres un voyage de Liver

|

MotrIs a facilement obfént la vie
pou: à Montréal Lone contre Harry Jones, d'Hali-a : ’ fax.

seM .° UN KNOCKOUT« 1La princesse Marie | PHILADELPHIE. 7. Joo
danserg souvent [iphse, de Philadelphie, à knockou-

t ‘Ned Fitzgerald, heavyweight
autralien, à la troisième ronde,

 
La responsabilité

des compagnies 
 

On est à faire de grands prépara- ,
is à son châtern ‘de Londres LEWIS CONTRE RENALTO
surtout dans la salle de dause. NEW-YORK.7. Strangler Le.

=" Le joucetle chapeau de laf i000 poe ici hier soir àfuture épouse du vicomte Las- la lutte.
celles.

— PARTIE D'ECHECS
LONDRES, 2, - Chesterfield GLASGOW, 7. Robert StewartHouse, la magnifique future de-let N.-B Banksont iait partie nullemeure à Londres de la princesse taux échecs ici hier soir.

Marie et du vicomte Lascelles, est
sous les soins des ouvriers, L'in- KNOCKOUT DE KELLY tétieur sera entièrement décoré de NEW-YORK, 7, Moe Hérsco-muis leur donne en. même. -tenïps

|

point de vue de chacune des clas l'obligation de renoncer ponr tou-: nouveau et surtont là salle de dan- vitch, de Méntrést, à“ kmpekoutéun conseil: ‘’’Travaillez, prenez de|ses et des activités le notre grou (ours annoin je leurXegliéativité, Ï 8 des SABE la Aon
Lose Îtes “qu

pementetbique,analyse au_ cours
TR bienVElintS@ir=niion- amomle,rdw saidari

ad 43.

au prestige ainsi qit'an factenr d'- fervents danseurs'et/#pids la lone]
eq | de miel, plusieurs bals seront don-

se Les futurs époux soût deux Jimmy,Kell

première rônde.
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, Successeur du Dr. H. Fréchette
AVOUAT, PROCUREUR, BTU.,

* DENTISTE
‘Urauby, Quo

Ny GRANBY. -Que.
* ROMULUN CLOUTIER, C.R.

4 ATOCAT,
Waterloo P.

SPEGIALITE :

Deutiers en Or, Aluminium

et Caoutchouc
 

1.0. A. Nutting C-R. A. Chouinard,

‘ BALL Ponts en Or,
,* NUTTING & CHOUINARD . vo _

 

AVOUATS

Waterloo, Qué.

Impressions

Je toutes eortes, faites sous 1e plus
court délai possible, Aux ateliers du

“NUKNAI DE WT IFR-00°

===) JURY Loki WATRELOU
Joseph GINGRAN,

AVOCAT

Waterloo, Qué.
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FX. A. Ginoux, C. R.
L, À. Giuoux
 

“e journal, paruiseant le jouti de chaque
-emaine, est publié à Waterloo Quo., dans
la, bâviese du JOURNAL. DE WATER.
LLGO, coin des rues Young er Foster, par
T. Oecar Séguin, Editenr et Propriétaire
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ARPENTEUR-GÉOMÈTRE

6 b PARC RACINE. Téléphone 1378 j

SHERBROOKE, Qué.

Sern A Waterloo, to 3ième SAMEDI Jo
chaque mois nu bureau des Notnires

Jodnin et Boulay,

Rnresa : Bâtisse de la Banqued'Hochelaga

Wutocrloo. Lue, i

 JODOIN & BOULAY
NUT SIRES

 

Lu

 

Wuterlso, Que.

1€ copsour.|L. À. CARON, L. I. C.
COMPTABLE-VERIHICATEUR

   

  

,_NOTAIRE :

- 16 Mambre. de l’Institÿt des Comptables et
Co : Waterloo, Qué - Aurliteurs di tu Province ie Québec
mms = oo oo

P. J. 8 PELTIER BPECLALI TE :-- ;

. 5 W AAIRE-PUSLIO ’ Vorincation et organisaunnde comptabilité

se. Valour [BIY) P,Q Muipioipales |
” : , Commereinlo ev. -

7 Les enfants pleurent pour avoir [e Co Industrielle. 18, Notre: Dum vuest MONTREAL

: Téléphone Main 3570
CASTORIA |:

* D£ FLETCHER |

 

THE LONDON MuTuaL FIRE INSURANCE. COMPANY OF CANADA

Compagnied'assurance contre le feu
Foxnéz en 1859
   

 

.31,01%,673 68
644,338.77

1,031,161.17

Taux modérés et prompte règlements des pertes.

sibes porsonné ; eu « vont prudentes, où pourtint 1l est
jertaines porsonnoe Nu d'hssurent pag parce qu'elles prud 28, ;

. eopradent de ne pas être assuré. Aseurez-vous ‘és aujourd'hui,
demain peut-être il gers trop tard;

LOUIS-JOSEPE JODOIN, N. P., Agent - Waterloo, Que

 

u--Foudre—Accident—Vie—Santé — Responsabilité patron-

nale — Automobile -- Bris de glace— Voi — Assurance des
animaux de ferme. ;
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Le poôle dont nn parle le phis an Canada parce
qu’il constitue la meillenre valeursnr le marché,

T1 possède les meillenres qualités portr la cuisson,
il éconamise le comhnstihle, il a belle aprarance et ss
duratilité est cnnnne.

Ein vente chez

A, Af POTRTER & OTT Waterinn. Dr.

10 . 1 NUFAUTURE 7AR
THE TMAS DA. Div: NANTtACTIBING O0, Lantan

MONT®Ra)
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“Réduction générale surtous

nos phonogranhes. \ussi réduc-
tion,de 25 pp. ¢ sur les records, a
la “Librairie du Journal”
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thé ie premier élunix frai
Carte postal

SALADA Munis-vAL

 

Avez-vous déjàgoûté ~-
! du véritable thé vert ?

   
est une véritable révélation pour ceux qui ont cru jusqu'ici que les
seuls-thés verts étaient les ‘thés du di pon" ou les ‘thés verts de
Chine.” Sa saveur est ex: se—ne provient que des Feuilles de

: ent préparées. Sur réception d'une
«ous en expluieruns avec plaisir uh échantillon,

amas

 

T.

  

POURRIRE
LA PENSION DE BAOUR

Sons la Restauration. Baour
Lormis, dratbaturg= médiocre, di-
sait u Mal horribie de Napoiéon,

- Il me semble pourtaut. lui dit
un interloc:teur,qu Il vous avait
doune une pension?

Saus doute! Hen voulait. À
toutes les sepenonites NG me dis-
tin va ct ame flétrit d'une pension
de 6,000 ttancs,

Mais 1} ue luilait pas l'accep
ter!

Ne pas ance pter? Ah!
vous ne le conunrsez Dis, e Lyran!
Ne pas v'ucespler! ie temier du
mois, 11 anpetait: “Mollien!
Sire! Baour a tit touché sa pro-
sion? Oui, Sire Am bonne
heute! 7 Sr je ne l'uvais pas ‘ton
chee”. Ml ntamait faut fusiller…,
comme le due d'Enghien

Une daté rucportart dans a,
wagnstn one étoile dont Le a
vait ous temary É des def (ou
l’athetant:

C'est mu! dit elle, «de vendre nivsi
sans faute voir,

Li faut bien, téicuait le namie
chand. gre nous vous dédomeun-
gionde la neine yoe nous donnent
ceux (ti voient sunk ucheter,

oO 0 0

Unavare qui venait d'entendre
nmmagnifique sermon sur l'ami,
ne s’écria en sortant:
Ça donne‘ervie. de demander,

et‘

Le livre rare
 

“Unbibliomane venait d'acheter
cent pistoles un livre rare.

—J'espër.. Tui dit le marynis d’.
Argensou, que vous allez le faire
réimpiimer: EE

Je med garderai Lien, dit-il, il

toute valeur warchande.”. : ‘D'ail
leurs; je crois qu’il n'en vaut"pas
la peine; on ne le lirait-pas.

—Ah: monsieur, s’écria d'Ar-
genson. s'il-ne mérite pes'd'être lu,
comment méritet-il d'être acheté
si cher? *
—<

Heures. douces :
 

Un matin doux de prémier sep-
tembre. L'air est frais et j'en
profite pour aller promener mes
songeries de réveuse Iucorrigible à
travers les champs jui sourient là-
bas au fond de vallon paisible.

   
de service

À celui quirecherche sécurité
et bon revenu, notre Maison
offre:

—Vingt ans d'expérience au
service du placement;

—Les meilleures facilités
pour achat et vente de tou-
tes valeurs;

—Choiz d’obligations solides
et faciles à négocier, d’er-
dre national ou local ;

—Encaissement, sans frais,
de coupons, au Canada et
aux Etats-Unis;

—Renseignements financiers.
Revue mensuèlle du mar-
ché. Envoi gratis sur de-
mande. ,

CORRESPONDANTS DANS
TOUTE LA PROVINCE

RENE-T.LECLERC»
BANQUIER

MONTREAL—160, rue St-Fscqese
QUEBEC--74, rue Si<Piecrs

IMAISOH FOMDLE EM 1901}  
 

 
cesserait d'êtrs rare et perdrait|

, |Consuma-toi donc, tout flambeau

“fv 8e digestion, manque d'appétit

Le sentier que je prends longe
uu champ de blé, Aux barbes ues
Épis, conune des diamants suspen
dus à de légers fils d 0, trentblent
quelques goutles de rosée ? Lu su-
leil se joue sur la plaine blonde où
seintillent les gouttes clairs et fait
éclater les teintes chaudes des fleu-
rettes. La brise glisse en un bruis
sement soyeuX sur les épis qui su
courbent comme pour Uue adora-
ration ou une priere, Une secon-
de je m'arrête devant la nappe
blo de des épis qui frémisstnt sous
le baiser de la brise .t du soleil.
“O blé, froment des vierges, je
compreuds pousquoi le soleil et la
brise ont de telles attentions pour
toi, petit grain de blé tres sacré!
Tu as grand air sous le el, Re-
lève ta tête courbée, car demain à
l'aurore, un geste sera tracé sur |
tor use parcle divine sera pronon-
Céé et tu seras soudain devenu la
chair auguste d’un Dien et devant
toi les hommes ploieront le genou
et t'adoreront, Petit graiu de blé,
tu portes en toi toute la grandeur
de la terre €t je te vénure! ’.. . De
nouveau sut les épis la brise fit
courir. un frisson et dans la paix
du matin ensoleillé passa nu souf-;
fle, un souffle où 11 y avait de l'a-
mour et de la joie, hommage
mystérieux de la nature envers le
Créateur.
Er:ue et plus vibravte, je’ conti.

nuaima vrowenade. Le sentier
de terre battue descendait vers la
rivière, Elle s'éveillait sous la
brume el contit. ait sa chansou d’-
éternelle voyageuse. Au bout de
son amarre,la-massive barque rou-
g=oscillait au -courant - Je m'y
assts et nie laissai bercer par le flot
toute à la joie de pouvoir commu-
nier à la nature et de gufiter pour
un icstant le bonheur d'oublier la
vie et les hommes et de n'être -pas
|Obeédee par des ‘pensées noires.

VIOLETTE.

 

Toujours
 

Tout est mensonge: aime pourtant,
Aime, rêve et désire encore;
Présente ton coeur_palpitant
A cee blessures qu'il adore,

Tout ert vanité; crois toujours,
Aime sana fin, désire et rêve;
Ne reste jamais æens amours,
Souviene-toi que In vie est brève.

De vertu, d'art, enivre-toi;
Porte haut ton coeur el ta lête;
Aime la pourpre, comme.un roi,
‘Et n’étant pas Dieu, sois poète

Rêver, aimer, nul eat réel;
Notre vie estl'éclair qui passe
Flairiboie uninstant sur le giel
Et va se verre dana l’espace.

Seule la parsion qui loit
Tllumine au moins de sa flamme
Nos yeux murtels avant la unit
Eternelle, ou disparaît l'âme,

Jette ez brûlent de la lumière;
Brûle ton coeur, songe au tombeau
Où ru redeviendrea poussière,

Près de nous est le trou béant; }
Avant de replonger au gouffre,
Fais donc flawboyer ton néant;
Aime, rêve, désire et aouffie,

Henri CAZALIS, ’

 

ROBOL
(Tablettes)

Nettoientl'intestin paresseux
et combattent la

CONSTIPATION
Cause de maux de tête, mauvai-

torpeur du foie. — 250 la boîte,

T'Les PililesTie==
les Hommes m:: remet-

| tent en étatdéreprendre
moriouvrage.

‘J'Eais auparavant dans
l'impossibilitéde travail
ler à cause des maux que

j'endurais.

 

J'avais eu la typhoide, pen-
dant deux ans après j'ai été
d'une très grande faiblesse.
Niles soins,ni les précautions
ordinaires n'avaient ramené
mes forces, Loin de là, un
malde reinss'était, dansl'in-
tervalle, déclaré et me tenait
€ .nsl'impossibilité de travail-
ler rézlièrement. Encoura-
gé parles guérisonsfaites par
les Pilules Moro et rapportées
par les journaux,j'ai voulu
me traiter avec ce remède.
J'eusla joie devoir peu à peu
mon état s'améliorer. Après
deux cu troismois de traite-
ment je me portais bien et
j'étais assez fort pour me re-
mettre de tout cœur à l'ou-
vragé. ‘M, Wilfrid Janson,St-
Denis, (Richelieu) P. Q.-

Les Pilulés Moro pourles
Horiipdsspt’ Ie remède le
‘plus puissant qu'un homme
puisse employer. Elles gué-
rissent-les maladies de l'esto-
mac, préviennent lesthuma-
tismes,les pévralgies,les ma- .
ladies’duToie, etc., elles puri-
fient et enrichissent le sang
etsont pourtous une source
de-forces nerveuses. :
“Deaconsultations gratuites

sont données, soit par lettre;
soit personnellement à tous
les hommesquidésirent nous.
consulter: :
Les Pilules Moro sont en vente chez

tous les marchands de remèdes, Nous
les envoyons aussi par la poste, au

Canada et aux Etats-Unis; sur récoption

du prix, 50 sous la boîte. :

Adresse: COMPAGNIE
MEDICALE MORO, 274,
rue St-Denis, Montréal.

 

mnrnot mate 0 00

Valeurs ae noms

L'aui —As-lu eu beaucoup de
succès dans ton assemblce politi-
que, :

L'orateur,— Non. chujue fois que
je voulais me faire apylaudir 11 me
fallait mentionner le nom de Lau-
rier et attendre,

MESSIEURS LES CURES

Nous avons des rivretsde di-
mes que nous vendons30sous.
16 livret de 100. Four ordre
âêtre envoyé par la poste, &-
outez ! sou parlivret.

 

CASTORIA
Pour Bébés et Enfants

E Usace Depuis Au DEti DE 30 Ans.
Porte Tou-

jours La  \ClaChiznirueFranco-AméricaineMatntal,
‘
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   Rodunt, triste er voire
tie tie Éntôt dis nye
J'ai end bras tr

Live ase ren asd
‘ L'é Be y 5 répondu +

CE Be ene eg ne
: te evga 1    

 
LE

“Behn, feb der grands huis,
Lourde, trop lourde est 1

, " 1 ’, oh/ L'écho m'n repondu:

d'éhoenca rpobdoz =

 

bal! ‘

hante |
le,
Chute!” . !

\ |
pa croix? ;
Cras!" :

“Tu huine en moi va geyrmer!
Dois-je rir:? ou hlasphémer?”’

+ Etl'écho :m’h | répondu

:Comrue l'écho des grands bois ‘
Me co: seilla- dele-faire,
J'aime, je chante-et je croir, :

{| -… © Ftjesuin heureux sur terre.

  

l'autrer ont l'arome das

Torie ont monté de j'ârre
Un eoir triste, un matin
Tous 0.1 trdlé Gu-fou dew fioeres,
Ile wat ti tony an fond dex yous,

Tous out fait vibreraut
De leur pri,te et vacré friseon,
Tous auroui la gloire der
S'ils ont Eut naître che chanson,

Une chanson duuce et râline,
l'égéte à la brisé deu suira,

‘Aimer! |
i

Th. BOIRBL.. |

 

MOTS-

fleurs,

aux lèvres,
joyeux:

res êtres

maîtres,

CCaen Fa

etseune ani une

“[JeOunes,

LACHANSONDES
Lt d'autres qui sont dew douleurs,
D'autres ont la douceur des voies,

: poil

AVOCAL LL Criflaire

de CuiOeur :

Xe Yaaleot

Cu al ble

Le 3 en

ue Cp lee, wt

Ll a

quer ue on
VILL A preset of i

l'etat t, Otar =u con ati
Pg ate ane) da,
laveJot

Sito- atoute,

font de choeur?
L'enfant reposant:
Qui, Moist ur, ef Je ue préoute

a gu prendre Co-imnmon,
Que lruseigue ton cur-?
nde ue tape RL is explique

mystere,

Dissidia quel sont pes
myrlère? d'un gubie lust cela, ee
qui l'artivera à toi-u.Ouse dune quel-
ques niees d'ici” oo

‘Nou;. Mwisiéur; je n'oublietai
jamais les nyetéres de ta sinte Tri.
nité, ile 'locarpation’ et de lu Ré-
dewiption.

Qu'icet-to que ln Trinité?
Cert wr seul Died on trois per-

wd Les te

les

Comptæude-LU cela mon petit u.

Enfait” de mystères, il y a trois
chose: savoir, croire et comurendre
Jeeniset ju crois, imais je te coin
prend- pur; ve n'eeb qu'au CIel qu'-  
Eu vien, Mousieur, puisquevous

ue vjoyez que cs que VOUS Colne.
neg dutes-inni poufquui votre doigt
remuwe quausl vous le voulez? ©

IN remus parce que mu volonté
fimpri-ue un mouvement au nerf qui
correspond au doigt,

- Mais comment se fait-il que votre
volonté ngisee eur ce nel?

Cela se fait. . cela se fait …
Enfin, compreuez-vous comment

celu ne fait?
Eh oni, jo comprende,
Eb bien, puinuze vous compre

. opdujtemuprendre,
“Qu vont des contes que Lu me dis-

là; pour aii, je tix crois que ve que
je comprenan,.

:

Laruns

ICA.

- -

Lumberman’s Friend,
The Original and Only Genuine *

_ gm, 14
snd Jolie cou dou

 gui,

 

    

  

Les enfants pianrent pour avcir !: ”

TOFS
DE FLETCHER

 

 

  
Salons privés poot l'a‘

Justement des yeu
“ anticiels,aussi pous *
Ju. correction de‘
yeux patles verre À

appropriée...
CONSULTATIONS : A l'Hôtel-iiou per Red. Carriére, de 9.36exoepté les mercred:e et rumedis

to, del p.m.h5p
Am. à0p. en,

  

 

     

  
  

  
     

  

  
1 hearAox Balons d'Optique par Rail:Carr

Bu, Carijore, Ad, Sépôsal. don: iE hp* Son pet.

 

  
  Main nombre He ol irintaiye gid"agase, yn oxploitons 11 :prfdgu it,     

  S*1lsvo fout patoer serum,

  

 

  

   

Premier par le poids
Premier par la qualité
Premier par les résultats
Premier sous tous rapports |

La ménagère économe n’ac-
cepte que—

UTILES-
CADEAUX

en Une chanson grave et divine nez, diles-tnoi pourquoi en le vo 1 échangeUù sonnent d'iminortels espoirs. laut, VOUS jIGUVEZ remuer votre d RB des
, oo

. uigt et non votre uteilie? ê arsalou
(L'âme eolitaire) Albert LOZEAU, L'avocat, à court d'arguments,

en veloppesbutin. Abaibutin : BEOOERAFXDNSNENNE NNRNRWNINIA~
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CONTE DU TERROIR

Une bande
(suite)

“Monsieur le Voleur, vous êtes
découve't, nous sommes ter louse!
gaillards accidés à vous arièler
mort ou vif, sortez de lu maison,
rendez-vous!

La Irne brillante et douce éclai-
Tail mie Jes pièces intérieures de
LzM sus gui n'avait pas de 11
deanx dans les fenêtres, Ou ne vit
persons: et pas ube réponse ne
vint. À la. troisième sot mation,
plus solennelle que la première et
la seconde, la graude porte d'entrée
s'ouvrit precipitamment et une
personne vêtie de blanc s'élança
sur la galerie en criaut. Surpris de
cette apparition subite le père Per-|
dreau ne peusa même pas à tirer, !
mais s’éloigna instinetivemeut de
la barrière. L'une après l'autre
les trois filles se précipitèrent vers
le grand’ chemia et le père Leliè-
vre, téméraire, se découvrit de der-
rière son buisson ppur rassurer ses
filles et les conduire à l’arrière-|
garde,
Uue fois ces pauvres petites mi-

ses en sureté, les hommes, un peu
remis de leur frayeur, se levèrent
l'un après l'autre de leur cachette
else rapprochèrent par groupe.
Leur plan de surprise fut vite ar.
rêté, Divisés en deux groupes,
les uns devaient pénétrer dans la
maison et l'autre groupe devait
Barder les issues pour empêcher
une Evasion. “

Monsieur Lelièvre et Mousieur
Perdreau suivis de quelques autres,
smonlèrent sur le perron et s'intro-
duisirent dans 1a maison par la
grande porte ouverte. Dansla sal-

le, ils ne virent per-onue, Ils pas-
sèrent dans la cuistne saus trop de |
précaution, quelqu'un leur fait re
marquer leur imprudence, Imagi-

ez que vuus êtes le voleur, et vous
 
 

de peureux

 
 de la lampe que tenait un des hé-|

tus de cette chasse monvemeutée,|
Lucten Lefils de Mousteur Leliè-
«re, sortit la tête par l'eutrebaille-
went de la porte et damanda, tout
ahuri de voir tant de moude, quel
élait la cause de ces Cris et de ce
fasse..blemeut, ue porvez avoir de plus helles

chauve de vous faire éteudre rai-|
des mutts par les balles, car les vo- |
leurs sunt toujours armes, vous le
savez mieux que mon!

Daus ru cuistue une chaise ber-
gunte élait affolée, Plusieurs re-
eulèrent de craiute, mais l’explica
tion vient d'elle-même: la chatte
couchée sur le coussin de cette
chaise réveillée er sursaut par Je.
L.uit de cetté porte poussée avec
vigueurd'un élav imupétueuxse ré-
fugia sous le poêle et 1a chaise en
reçut un déplacement à gauche.
La porte du salou fut ouverte d’un
coup sec et saus pénétrer dans la
pièce, Monsieur Lelièvie en fit
l'inspectioa de loin en augmentant
peu à peu sm angle de vision,
Monsieur Lelièvre un peu rassuré
de n'avoir trouvé personne ni dans
la salle, ni dans la cuisine, ni dans
le salon, ouvrit la trappe de la cave
avec assez de vigueur, II somma
le voleur de sortir, mais ce ne fut
sans succès, Ji restait le grenier
où le voleur se tenait caché, La
cage de cet cscasier était entourée
d'une cloisou fermée d'une porte.
Monsieur Lelièvre y mouta le pre.
mier saus précipitation, cependaut,
et en faisant le plus de brujt possi-
ble et dès que sa tête fut à la hau-
teur du plancher des chambres if
somma de uouveau par trois fois
le voleur de se rendre lui assuraat
qu'il ue lui serait fait aucun wal,
Pas le moindre brust, pas le moi
dre souffle ne decela la presence
d’un être humain. Mousieur Le-
lièvre monta pus haut et 14 ailan
s'aveiilurer dans une chigmine
quaud le lit craguaet la porte 5
ouvrit Moasieur Lenèvre se fetlou

précipitamnent au milieu de ss
coinpagnous qui se refoulèrent dans|
la cage de l'escalier. A la lueur

 

 

 Mais depuis quand es-tu de
retour! par où es-Lu rentre? deman
da le pere qui eeuvtait 4 avoir plus’
peur.

Mais depuis plus d'une heure.
La porte ela.t fermes à cief, Jat
Cru que Vous cliez à Veiller daus
les atentours, jJ'uletu tou de ue
bas vous derauger; ponr entrer
sans briser les voiets, j'ai accoté la
grandeechelle du jardin au pignon
de la maison, €t j ai pénètre par la
fenêtre du grenier restée ouverte,
Tout 1e monde resta vouche ou

verte de surprise et d etouuement. '
Un peu confus d'avoir joué un

rôle aussi cisible, ils redescendirent
rejolndre les gardes extérieures et :
le père Leisevre leur explique leur |
ncprise.
Toute la faute, naturellement, !

Felomba sur les Bilestrop peuçeu-
ses pour garder un reste d'esprit
sur Lu.iea tiop fou pour se douter |
qu'il ailait effrayer ses soRUIS, sur
leur mère pas assez imelligente
Pour ue pas deviner tout de “site *
l'affaire,
Quant aux hommes, ile avaient|fait généreusementleur devoir n- |

vec toute la prudeuce et le tact de
vieux liuierg. Tout de même: ou |
se proumit le secret et it v'y à pas
lougtemps quej'ai appris l'histoi-
re,

JEAN SANS-TERRE.

— !

Lassitude

Us avis Oivecc est ut devant
WO, COME dd Ab al Lg tant A
CO dda 1 4 Pay esha
Wee yuh dialfons clin wy
lignes: je lis sans co quite
voluute s'échappe de au wing vue.
sé... D'où vient ceux iuditereue

ie

= td qui nait due desa le,

ee pour la lectsre qui d'habitude
capuve tanl mon esprit!

Sur ma table de travail une den.
telle inachevée attend que ues
actfs culucent les fils qui compo-

|

—Nos lecteurs admettrons vo-sett delicat ges. né à quelque Jol- [lontiers que nous ne les importu-vetlé feminine, Mais qu'ils sont [nors pas souvent avec leur compteBuurds ves doigts! Ils sembient d'abonnement, Seulement ils con-AVOIR perd.l’art de Manter 1e wi-

|

viendront aussi que nous avons be-Miseuse Cfochzt, et la lue icitelle (soin de tout ce qui nous est dû pourVis Par dpet se 50° da beau roman

|

soutenir notre journal. En cousé-Qui Cuir quence, nous les prions de regarddeAu sdioa, sar la date qui suit leur nom, sur Ja
petite isiére de papier rouge qui
sert à l'envoi de leur journal. Ils
verront s'ils sont en retard ou no n

IMPORTANT

un tabuarcte, la
che dice de Massenel à êlé
Jel begugemntent Comme on
Ie lerdn pour gue clere feique, je
lu ewes doucetient À sa piace AC-

|

À ceux qui soul en retard, nous deCoutuwéz et je reponds au désir |mandons de nous faire remise im-dul we vieut. -. Les toucues d i- [médiatement,afie de nous éviter devoire ubeisgent mollement sous les buettre leur compte en collectionVOIES derveux qui glissent 1mdécis L'Administrationsui le lave cavier, Les sons
paintifs de la touchame élègue
Moutent à l’assaut de mon Ame ju-
Ysiéle Mes veux ue voient plus
les muts troublints du puète, ces
ulots qui fout revivre les pauvres
choses que l'on croit mortes à ja-
mals.

Jetez uu voile sur un bonheur
evfui. Comme unearme invmei-
ble, appelez Avous raison; faites
Laire les soapirs qui gonflent votre
coeur endolori. Aux larmes amd.
res upposez le fier sourire, Ainsi
blindés de ces forces, allez mortels
vers la voie nouvelle que le vrai
bonheur, la quiétude du cocur, je
veux voire à la coupe euchunteres-
se qui vous a versé pareil brcuva-

 

Abonnez-vous: FRIMOUSSE. !

Francine P. C.C. au seal journal
Cds) francais hebdo-
edns Imadaire du 1)ige
ceatrietde Bedicrd
M Le Journal de
toon, dp Geen, a Lo waterloo

» <cteulte, Je UloiWphe au als

nul,
, |
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> | Chania 00--Shaw A on 1stendent;
rrerIRANElian 5 =

- tance «function: remuairée= wth si
: Co net par Îba derniers vi A on. le d A y ry

compa‘y POUR Lagr enprguiere, Cen,Jt. élèves suivants ont mérité l'inscription de leurs‘moms dar* 1ë *Fiublé «

’ co (0 |siteheure vinrent dons,1x: 4 Honneur du colldge.Tunt: pons enconrager cep.dldves , gue. po “ANF LC

AVIS À [purent chepiidindei *LÉCGE “ frsonmat-reax paretiaile-inérite de lenisaonehaarors. : =) à
‘uiers, venant à leur tour, ernren | Pédie aiois. in line des élèves dont les noms igureront sue de: Tar ag 3 X -

ASSEMBLÉE ANNUELLE DES qu'ile allaient recevoir cuvactre eau d'Honuevr, vu Collège Sc Bernudin : - ; S

ACT IONNAIRES unis ile segurent sural chaeun + . Lo 3. fae pt

Avis public est par les présentes| tetier. Enle recevant, ils wuims ; me phain A

dogné qu'une Ass. mblée Géuéraie

|

‘tient contre lo pro ae famille: Ci 1ère Classe H Fonrnier EE, Fortin SN > 7e

dés. Actionnaires de la ‘Lake lecuiern, divsient-ile, n'ont travat: Co 1 R. Pinel A Fortin p Ee

Chsmplain & St-Lawrence Junction n'une beure, et voue ler tran “te Division 2ème Division P. John A. Delisie vo

Rajgway Companysera tenue en (0 vous QUÉMVONS portée pos

|

7 À St-Prançois rer C Francis R. Robin L, Ledoux

hageNo 230. Gare Windsor du jour etdelsobaleur Mais vu we À Boncber aème M, Lefebvre P. Gagné D Dufrestel

rug Windsor, Pacifi. ue Canadien,

|

‘Ve réponte, il dit à Pur ent vd L. Déliale A. Rusl

ide Montréal 1 Provines de|-u%: Mon ami, je ue vous fs HONNEUR A Hénault G Couture

tee le premier’ lundi de Murs| "itde tort, N’êter-voux unin: St-François * "*C. Frunci O. Tremblay À, Hétu] aw .

a (6 mars, 1922) à ‘deux

|

tu avec moi d'un deniers? Pi. “Baucl çois - C. Francis G. Vandal I. Morn rm

cures de l'a rès-mid: our les [rece qi vous revient «0 oetios 4 Pareil M Lefebvre L. Girurd H Ruel envoyé une fausse -
pees Jearr » po ue. In oe plat de Aer a ann François PEGagné gème Classe dépêche à sa femme .

o 5.

|

dernier autan qu'avooe, Neen Cl ca mee PERI . 4, an ne :

FREMIEREMEN r Pour procé oti pan permis de faire eus.

|

4Fhe A Beäüchemin "père Division 2ème Division mort Sluacant sa

der À l'élection d'un bureau de Dilpipnl'emploi quejo veus? Faut- rier - EGariépy| rer L, Bourgenis H Lefebvr rt. Plusieurs faux

rection de neuf membres,‘ pour | que votre dell soit: mans: pure J. Robin -…. Le Ledoux| ,, 8 ter €evie — .

eapée courante. {que jo auir bon? ‘Ainei le dernier ,Ç G. Poirier 2ème Z Jotic. 2ème Bureau] REGINA, 8 G-E Willems

XIEMBEMENT— Pour savoir [seroutlev premiers, «à les vremieir a. ©Char HONNEUR-- [anciennement pasteur de l’église
ut actionnaires approuveront,

|

ina deniers; car beuticurri «ont 4, 2; A Nolin pl Anglicanc, & Oxbow, Sask, oése

sème Classe |L- Bourgevis H, Lefebvie [condamné à neuf mois de prison
212. Jolin À. Burean|aux travaux forcés hier.

et Directeurs concernant less Lie.G. A. Oye. ter À Gagné

|

M. Privé .

et transactions de la dite ç ’2ème À BernierÎête G-Fouraier M. Hibert
P Hubert

JJolin] Par l'entremise de son avocat |
*P. EFénayf@-plaidé coupable À l'accusation at
A Labry avoir envoye up faux cablogramme ’

 

FeetadoptctonttousJa une prea?mepeu, sont du we wbre 28me Classe

ul La jourré» de travail,, . :
0e pagnie, passés depuis la der " . oo

, in Assemblée des Actiopnaires.| Low vuvriers dn In vigne, le deier HONNEUR ta. Tremblay A Cloâtre

|

deRégina à sefenme-en Angleter- :

YROISIEMEMENT- Pourprocé.

|

le dollar qu'ie vgavent chacun. G.À. Cyr A. Gagné À Bureau, | ve lui annonçant qu'il était mort.

der à toute Autre affaires qui peu-| Kngegée à Givers beurer, see R. Bernier G, Fournier. J. Provost | . A Ds'avous aussi coupable d'avoir *- "-

vestêtre faites légalement à ‘une |derniera venus aortcenvé avoir cou KR, Nantel - — “JA, Prive A Lew ny forgé une lettre supposée avoir été .

. Fortin 3 Ce
aggemblée générale d'actionnaires. |penrd par leur bonne volonié leur P. Allard

Daté en la . Cité de Montréal, retard involuriteire.

=

À la tin du A, Roy

dansla Province de Québec, ce pres soir, tous retournent cheseux avec: M Lavallée

ies jour de’Février,

| €crite par un dignitaire de l'ÉgliseG. Poirier Anglicane donnant à l'épousela‘ P Girara' R- Lavigne date et les détails des funérailles
leot denier esi poche,

|

Pour tous le: : : de l'époux suppôsé mort. .areeseentertain

|

L'ex-pasteur à aussi admis avois

*R, Poirier ir
E. Connor G. Poirier 
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à. D., 1922.
Par Ordredu Président et du

Bureau des Directeurs

denier est levalaite, roit du travail

An sens évangélique, c'est pour tous|
lu técourpense ide la vie, yhi a éte

accompli, knit de lu bonne volonté,| J,a fabrication des
pellicules au Canada

ble. à Galgary et à Winnipeg, tan
Taronto et Vancouver- d’autres: u

. forgé le certificat -de décès, tous
dis que dans Ottawa, Kingstos. jours dans lebut de faire croite à

sa femme qu’il était mort.
Harry Blodgett. ; de lai

; plus ou moins longue, En fais i i : 1 ———

Seloin toute vie humaine, terminée chré- - ftiyap ed PROVINCEDE QUEBKO ’
_. _ * [siennement, « pour récompense l'é- d ies d' * d'au- ’

————— ternité bieuheureitees Jd est pour Unecompagnie mons- tresvilles d'une dizaine d'au PFBRnPOXD.

"> ) . tous ln valeur gooéraie du denier.
É do Dimanche. La félicité céleste à des privilèges

’ ; mmube d tte: pour tony, C'est
imasortuiité, c'est in 1ésurrection

glurieure; c'est lu vie en Dieu, la

tre esten voie de fur-
mation pourla fabri-
cationdes pellicules
decinéma. Littéra-
ture et vues cana-

Ces dix compagnies, a déclaré
M.Shipman hier, auront une di- |
tection qui favorisera la production '

et la vie canadiennes.

COUR SUPERIEURE

:+, No. 1214,
« , uPAME BFRTHA JourSe POW, de-

le vues représentant la littérature e Granby. district de Bedford,o épousede FREDERICK HUTCH
On dit que| cultivateur, du méme lieu, TCHINÉ,

    
 

5 ' ; € ; À
A lon (8. Matth. XZIE,) Yi4oo, l’uvien béatifique à Dieu, - 1 i : " ine’! .

(vandtle lon (8, Mattb., XII) C'est le pix de In journee de tru- diennes, l'organisation decetteaie| Demanderease,

ps a " emp, Sra gi3 Bes vail, le travail de In vie, journée —_— prix des pellicules So ve
7 ° : ° e . cu à + ‘ .
ft a iv omedos oh comme blew courte coupatée à léternité.| TORONTO, 7 On est à former eue - Le dit. FREDERICK HUTCHINS,
i d'un pèresde famille qui sortit d u vaut ln peine de travaisler a une compagnie monstre de cinéma . Défendeur.
À $ q [plein cops la vie entière, dels C i True7 grand do afin de louer den ou- Soe Me | els au Canaïa Cette eéclaration a e qui ne prit Ae
1 © Vrievs pours vigne, I] oonvint premièreheuteJugud ludouse été faite par Ernest Shipman un s av f A IS

û a u denier. ‘
4 ec eux d'un denier par jour, et il Jar, (du de promoteur de compagntes de vues pas avec sa lemme Une action en séparation de hiens’s

ps lew envoys Asa vigne, Vers J troial —--. Photopla au a ormé le Canada —_ été inatitué, en cette causa. a

¥ . i A ; ys Limited avec un ; a

i aditNati wrorn Los enfants phot pour wok lo tedela vince Alberta. {Un ancien pasteur An- Bcetsborn, 10 Janter, 1% MN

i wnient sur ln bluce inoccuvés, «till CASTORIA

|

!yaura, ditil. l'été prochain, glican est condam- : Giroux & Giroux ‘

i jour dit? Aller, vous nussi, à ta DE FLETCHER dix compagnies de production de| NÉ à neuf mois de Avocats de la demandereese,
4 vigne ob je vou, doom cran ge ; pellicules qui fonctionneront ens-m-! prison pour avoir old.

À anquete, Iloty'nilèrent, Ii sortit >

aycore vers la rixiéme «vers la
nauvième beure, #t 1) fit ile nêtie,
Kofin, sorti vers ‘a ouzièr e heure,
Îl en trouva d''vatres 4ui étaient sur
1A lace, pt il leur dits Ponrquoi
Pest 7 ves ied tong le Jour sans rien

5

1
1

B fase? Lo lui répondent: C'et
a CU etes pue Be nous a lovés, Ti

w

»

Reconnues comme
les meilleures

dans leur genre par

les Connaisseurs

 Won airs Allez, vous uuesiy à min
vig, |

__ * -

t wouvcau Malheur!
. - / . + ”

Tou. tas matins, à mon réveil, je
csoyais qu'il allait m’arriver

malheur.

Herit Mme, M. et elle ajoute: ‘Je me
demande si unenutre femme n’a jamais
et fes moments de faiblesse comme

       

Ceux que j'uicus,J'Élais si profondément A o Fie \

décourupée que, sans sues enfants, je RH : I } »

ctois que j'aurnis mis fin À mes jours. i M ,

Nuit et jour, ma vie n'était qu’un cau-
chemar. J'avais peur de me mettre au
litparce que je restais Éveillée presque-

le la nuit. Si je parvenais àm’en-
doruirje faisais des rêves terribles. Je
wepoavais plus manger. Junie réelle-
sieht A bout de forces. Plus rien ne
w'intéressait.
Jeconsultai plusieurs médecins qui me
prétetivicent différents remédes pour me
orlifier mais ces remddes ne we firent
aucun bien, Lesmédecins me dirent gue
fui de dépression nervense,

e
i

x FRONTENAC SPECIAL Cétiquette Bleue)
une bière de riz du Genre Milwaukee,
La Budweiser, la Schlitz et la Pabst
des Bières Canadiennes. ‘.

e
c  

‘étais toujours fatiguée. Je sentais tons FRONTENAC STANDARD Cétiquette Rouge)
du Genre Allemand. Une Bière de
malt de la qualité de la Pilsener,

jours, que mes forces m'nbandon-
naîent graduellement. Le moindre effort
weYetais dans un abattement complet,
JeRompris que je m'en allais petit À pe-

“Je sentnis que j'allais mourir et
état était si piloyable que je ne
nidtais pins de savoir si j'allais
1 moutir, C’est alors que j’en-

is parler de Carnol et de sa hante
tation comme tonique, J'hésitai
rd à en prendre parceque j'avais la

itude qu'il ne me ferait aticun bien.
lement je l'essayai et j'ontins des
liate merveilleux, Aujourd'hui je

ls bien et parfaitement heureuse, Je
Luge de hou appétit et je durs profon-
uent, Mes ninis ne voulait pis croire
+ le Carnol seul avait o éréce miracle
tresuie plus découragée maintenant et
que Journée est nu; journée de bon-
nr. Ce que le Carnol à fait pour moi
peut certainementlc faire vour vous.”

e Caruol est en vente chez votre phn
jen. Si vous pouvez alfirmer, en tout

 

  

    
    

 

FRONTENAC I. P.ALE(étiquette Blanche).
À "du Genre Anglais— YeGoode Olde"

Englishe Brewe. :

   

   science, 8] l'avoir essayé, qu'il
Vous à fait ancan bien, renvo

lle vide au pharmacien et ilvous
ettra votre nrgent 2-120

. ; ; iene FORANLU, . 21 1 à wommearce
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: ; an Chui GRILL 6 aT 4 à UE MIHATAU PIRE ton En NA RATES 3 :40s Aubi=Ti. mieccm) “AALERLYY JB0DL,8FEVERgenru ve PR - — = ve rte ct Bd us ol 'PROVINCEblQUEBEC #024 qui Lut et doe dratAuf ok1 hid A ste PROVINGEnF 'QUéBEg y re, Leo |

DINTHICT UE BEDFOKD” plant 4 + ora au. 1- [Ba TV di Loi de faillite ROVINCE DE QUÉBEOL + 8 iWuiv.bacs "8uaunes [chiteis 00OEMJindooh rn SmmanensVigan '
. le de Gran Legos exter M. Mitcholl nilègue] =". je A N ALBOX, journalier de1 ; |fours Bedlond, AT ça Toute db: îleplue que Je propriétaire ncssél“ du“Al : PREMIERE: ASBEMBLEE . A SLUTALBGLSatna,de: ’ L J . FourmerDeNDdetane Le reeeeeacounuedernierproprié- PareVatirede vécut de AOHIL télendeur ' Marchand-Sellje. '. > , i mi . > ’,
ueuble suivant, savoir, Cette terre con- beth Cochrane qui est maintenant mor-| de la ville de Fa INHA We oodé Un lopinde terreeu ‘otmeet deune comme une partie du lot numéro te. uébec district de Bodford, lorue trisguleire à être. détache-olaq osnis quasorse (614) du cadaesre de

|

Hiconséquence, aviv est donné au! < . Oddant Autoriss,

|

Partie norddu lunuruéeo ponbasps(107) dant ou réperages de harnais, chatesures
1s paroisse de Granby, commençant à un propriétaire de l’inmeuble de comparat- “| Qu plan cadastral officiel di canton Eiy, |PIéquer, ete etc, ’
pont oùla ligne de l'ouest du chemin tre devant Ia Cour Supérieure A Sweets.

|

Avis vous esb par lus présentes donné

|

mesurant environ la moitié d'un acre CoN
eonduisaat au cimetidre méthodiste en. burg dans deux mois à compter de Ia [que ACHILLE ERREAULT, entrepre-

|

ruperficie—avec les bâtiseur, 16 fabri ne SOUVENEZ-VOUS AUSSI
secoupe le grand chetoin, puis suivent ‘ quatrième publication du présent. avis,

|

neur peiutro di lu ville de FARNHAM| de beurreet de fromage et les autres bâ- Que nous vendons dem chaussure» en
Je

oôté

ouest du dit cheruln du cimetière pour répondre à Ia demande dndit Dex- |& le vingt huiti®me jour de jumvier mi

|

tives dacs construites, de même que

|

SILT 9% bottes en cantchoux onuverts. à ;
-ouvers le sud jas-ju'à lu iene nord du ci- ter M. Michal; faute de quoi is Cour or

|

neal cont vingt deux, fait une cession au toutes lve machines ot la machinerie no- chevaux. rug sutomubile, roby do cartio- +

06 vous avez le plus’ de satisfaction

metière, puis envors l'ouest suivant Ia lie donnera que le dit immeuble soit vendu

|

toritée au soussigne. vessaires pour lu mise ivit+

deu

| 2 Fobe en prûche, pantalons er Irina,"gue dw nord du cimeticre trente-trois par décret, Avis est avi donné que la première tes beuroris et fromaçorierétaire, Soft sous-vêtements, nalopoites et Irocr, clie-485)plods jusqu'au coin nord-ouest du Swretebnrg, Que, - smemblén des erdeuciers de l'actif suit, qu 20 trouvent actuelleme.1t dans'es ba.

|

“12%: este de Jaine, jambière en Inino otdis eden,poesiona ligne ouest:

|

le 16janvier 1922, sera trnue s:FAÏRNHAM,lundi le trois

|

titres et celles qui mont aillours, sans. aw. |CIF. ohausons, mittriner, gant, ore. *®- die 9'8u coin sud-ouest du T. Biron, | tlémeionr'd"ihoia de fevrier, 1922, au

|

Cutie réserve, Nour avons toujours en vain jes fa.dit cimetière, puis envers oursuivant DéputéProthonotaire-dé'je

|

Pureet"du'Syndic soumigné à trois beures

|

Pourêtre vendu à la porte de l'église Nouan tondeusea À chevaux © StenaitLa prolongation de le li. © dus judu ci- Cour Supérieure, de l'après-midi paroissiale de la paroisse de Saint ary [0

|

nous vendons 14 sffilons aireleg +motière trols ounta c:aquaute quatre Pour vous douner droit de voter à in

|

de Fly, dans le canton Ely, dune ‘e dig.

|

CO"téaux de cer tondetccs,. Pods (9841-4un Poteau démuntrant les 49d. dite ausembiée, il faut que le preave ue trict de Bedford, le VINGT-DEUXIEME| — -—— —— nsAimites de oofn entre lu terre, par ces! ep votre creänes soit produite entre mes

|

Jour de FEVRIER mil neuf cent vingt- ] vlprésentes décrite, ci la terre de Kdvrard | wains avant l’weemblée, deux, à DIX heures de l'avant-midi. / 'Beale: puis euvers le Lond dane une li. | PROVINCE DE J0kBEO) Les procnrations qui doivent vervir à

|

y, du «chéri :ame droite jurgu'au coin sudsuuost de in DISTRICT DX nxpFORD l'assemblée doivent dtre déjceses entre] eh0 du « rif.etre portant le Nuuérocing cents quite mes mains avant l'assemblée. Le shérif, Cat20(Bin Ori wh puisa Il DANS LA COUR SUPERIEURE Soyet rt potifé que ei vous avez u- CB JAMESON ,‘6 Ligue wirière du dit lut jusqu'au ne réclamation quelconque vous donnant ue ; +ooin wud oweet dn dit lu; puis suivant In No 1215, droit de figurer à titre de oréarcier le] 1 fe C'est chez moi que vourdates du flouJoram Sand J SUTCLIFFE LEE, caltivataur, du prenve de réclamation doit étreprol| avez bonjours le meilleur. , PE vite entre five vont M

|

—— ; + .min deus In direction de Vodtjusqu'au Cantonde Dunbau, dur le disrist de jours 3 vrtpter. a présent a, parce choix de Viundes Frag. © =..poins de comuwenceuient; le tout conte. ” : à de et aprèel' i Le livre du jour : oF a © ; ar-Rant deux ot desuie arpentede terrain de D DMDR,. Tapérioriefinde ar on erases de re

dle

; chus, Fumées, ete... + :mpertie, pect sn droit de e Vs, +« fl'article 37 deladite of, Jv distribueral Ser fai PN ~"du long du côté est da chemin condoi- ' le produit de l'actif du débiteur entre lee DOLLARD service parfait et sntige *?
mot as cimetière on (aveur de Edward| DAMEMARY ELIZABETH LEE,du |ayant droit, 1 'syant égard qu'aux récin- ‘faction garantie © ’Heals; 2moine2crc moFous twee, etCHARLES80.BAND.wu: mstiogs dont j'aurai lor regu avis, Lé dul - LL = PortoFraasler;y inclue une mairon et les bi| doBafot-François otBatman ict|  Deté à Farabam, ce trente unième hw àlanone tenez chez le boucher“tieses qul.y sont de ls province de Quebec, en va qualité [1995 du mois de janvier 1922 b Jeunesse | connu--Lqsalatore ot

Lm

bilasot oc de Viour à ve lb ionog D. H. NOISEUX, par Joyberte Soulanges. rtevoisEtsConyaepslament remariage

avec

DAMEANRETTAM- Syndic Autorisé ler prix de narration duvent de Watetioo dans Le district de Bed-| HAND et DOUGLAS CHARLES M. ——mme |j concours intellectuel de H LUSSIER atoed tepropriétairederaistoauns,

du

dit RAND, l'A.C.J. C. * ’meu me . 1, 1SommedeMona Thouse W. Hisman, ot DFDRS,| Vente par le . Shérif 1 vol. broché, 100 pp. Rue Foster, - WATERLOOot TocDenierRiche allégne| Ordre set donné aû défendeur CHAR- — 30 illustrations“que

par

une acte d'obligation couseuti| LES C. BAND de vomparaitre dans le , tper ladite Mise Elisabetir Goshrane. de.

|

Dols... - Caeeepm gh néqutenPanPas

Je

présentdon| hoTe = 53 sousfrancovans Mons. J. L. Dosois, Notaire Publi- Swoeeteburg, 3 janvier, 1922. sous mentionnés ont étéiisin ob sevont

|

| Service de Librairie -“que, le-treiseai, 1916, à Granby, il a |eeinehypothe aur Vim- ‘GIROUX & GIROUX T. BIRON vendus oux tempe et lienx regpugtiles tel- LE JOURNAL DE WATERLOO,     Justia oidemurdf rly pear «à somme de Avocat du DP.CS que mentionné plus bee, "
4 ., et qu’ ame du propriétaire 1a Dendr. : L.P.C.8, 4actuel’du dit immeuble Ia soma de 51b FIERI FACLAS DE TERRI, | Waterloo, P. Q.
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C’est le temps

d'acheter vos poin-
cons (punches)
jour les parties de :cartes, bazare, eto,
Acheter uuesi vos
“Tallys"

Vour pouvez :
vous les procurer au

:

JOURNAL DE WATERLOO
Poingons, (6c franco

! chueun
| “Pallys”, 81.03 franco

le 100 Ce
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TRAINS ALLANT AU NORD

Les trains en destination de Drum
mondville et les stations intermédinires y
compris Ruxton Falls Isissent Waterloo à
11.15 a. m. et 6,35 p. in. tous les jours ex-
cepté le dimanche. Le train du matin tait
corretpondatice À Foeter avec les trains ve-
nant de Sherbrooke ot À Sutton uvec les
Fuins vonant de ln Nouvelle Angletorre,
Le train do l'après-midi fuit correxpondan
ve à Foster avec le train venant Je Mont.

La Meilleure réal et celui venant de Hhorbrooke,

ià TRAINS ALLANT AU SUD

des Bières Ces trains Inissent Waterloo à 9,00 à. m
ot À 4,00 p. m. tous !es jours excepté le di
manche. Letruin du imatin fuit corres.
ndance à Foster pour Montréal et Sher

rooke et à Sutton pour les s*ations de la
Nouvello. Anglotorre. Lu train do l'après.
midi fait cor respondance A Foster pour
Montréal et Sherbrooke et A Sutton pour
los stations de Ja Noavelle-Angletorre

Les personnes qui déaivent aller à Mont
réal, St-Jonn, St-Hystincho, Bedford e
quelques nutros entroits ot jovenir le nf
we jour, nouvent partir 4 0.00 a.m, nt ce
conir AH 35 pan,

Pour plus amples informations s'adresse
n'importe quel agent du O. P. R., ou à—

John Connor,
The Natinnal Breweries Limited. Agomde Bea 1, .

1 WATE L,)

Avata
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aux correspondants
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Deux ‘ebpies*d:l'état ci desspus

vous sont adressées, l'une péupu-

blication. l'autre pour vos dossiers.
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¢ t tions d'élevageapore de même

que là‘deutande 'des“-viandes sur le

| exuctes ‘cet: égard - +

13 Coanite les étupaquetetifs, ca,

nadiensne trouvent qu'un marché

Jinite-pour l'écoulement du pore|-

gras ils* ne peuvent accypter ce

typeindéfinimentdes fersers,qui

continuent aveuglement son éleva-.

8&
14 La production du porc Caua

La production de pores de types dien ne sauraît”si l'on veut être en
nyenables et leur marché soat, mesurede retcitir le commerce d’

cétie année, les sujets pramordiaux exportation,ra Grande Bretagne:
du commerce des animauxvivants,

20 FAITS CONCERNANT LB
MARCHE LU PORC ET DU

© BACON ~~ =

Lesv.ngt faits qui suivent dou-
pe t unapeigu...de la. position ac-

le et des principæ:es nécessités

du marché au-porc canadien: ,

1. Le porc à bacon de choix doit |v

être faitsen petites quaatités pen-

dant une parie de l'année et avec

excès à une certaine saison. - ni en
offrant suc le marché un mélange

inconeidère de çarpasses, .
15. Des types unifornies ébivent

être élevés dansl'est et dansl'ouest

et les fermiers de tout le pays

:

doi
vent fournir exactement ce'qui

convient au client Anglai<, sls

veulent obtenir Ja prime que les

peser de 160 à 210 livres à l'ussue empaqueteurs ant décidédepayer

4empaanetage{«14210liviesa
la fepine) ct masa.
2. aèrepli,

POKESsoat 4
les 5 i lsor.

   à l'exportation:
3-'H n'existe. au Cäpada qu'u

nrafchélimite-pour.le.poré
j lard graset cette ‘lidite

se voir été. atteinte. i
“Maisl'on trouveen- Grande.

  

{iroduc-{ importante que son poids,

apres le ler mai.
16, Dausl'intérêt géiéral, Pêle-

- moîtéé des! vages de types de fantaisie ue doit
RE art sur

|

pas être encouragé,ler carcasses de
lesvoulus

|

ces Lypes n'étant pas conformées
Wiltshite"|de façon: à” prodyise la ‘Flèche

-| Wiltshire"”.
17. La formed l'animal est aussi

Deux

te

|

carcasses de races différentes peu-
vent sembler être de la longueur
l'requise, mais si l'épaule: de l'une:

ache un mrçhé-presqu'illimite|est trop épaisse, le vegtre trop
pou bacon pourvu qu'il répande| maigre ou,le dos trop gras, cecela ré

dirs du codsommateur ‘an-| duira 1a valeur desparties quifour- |

nissent lescoupes de prix élevés, ni

Grande--Isretague impôcie| trop grasses ni trop maigres.
sisnormal environ 6%0,000,-

0004
dite12,000,000 par semaine,
6. EB 913, anuée quia précédé

la, glee, ses importations cana

diennes n'ont pas atteint 24,000,-

000 livres, chiffre représentantces

importations pour deux semaines
etr temps ordinaire,

7. * Flèche Wiltshire” est un ter-

«ae commercial indiquant une cer-

talue coupe de porc; c'est une moi-

t{€ de carcas:e saul la tête et les
pattes.
8, Cus flèches ne sont que légère

ment salées au Canada.
sont fuméeset ‘uillées pour le com

trerce du détail par le inatuiactu-

iter anglais.
9, Le client canadien Jmontre un

oit marquépour le bucon inaigre

‘’entrelardé coût que predomine

aussi en Graoue- Bretagne:

préférence chez-uous est probable
ceîte

|

teur ‘les-Commercants de

18 Les fermiers-productcurs ob-

jvres de bacoa par an. c'est--à-! tiendront, selon toutes probabilités
le type voulu de bacou en chuisin-

sant avec soin pour l'élevage des

zaces de Yorkshire et de Tamworth
ou des races {geare-bacon) de
Berkshire,
19 Les autres races ne sont pss

convenables et le fermier ordinaire
ne pourrait pas réussir dans leur
élevage.
20. Les deux parties essentielles

et inséparables de l'industrie de I"
élevage des animaux sont:

A. La ptoduction et la mise

Élies

|

sur ie marché des animaux de la

ferme
B La manufacture et la mise

sur le marché de la viande.

-30-

Le Conseil industriel et propage-
Viande

canadiens, 186 King Street West, 
meut due à j'augrurutation de nos | T'oroutu.

opulations c.tadinesp
10. Un même type de bacon peut!
donc répurire aux exigences du

commerce domestique et du con

merce d'exportation et c'est le Lype-

« hacoa reccnnu comme le meilleur

àla conférence d'Ottawa.

11. Cet étalon-Lype doit avoir la

bajoue et l'épaule légères et duuces,

le dos, du cou à la croupe recou-

vert d'une couche égale de chair,

fes flancs longs, les jambons four-

nls, et doit être d'une épaisseur

moyenne sur toute sa longueur, d-

padbonne apparence, sass exes de

or Aux Etats-Unis, les condi

— amano - -

Nos coeurs, Fux, IM rendent de
Beanrotifuaprés uu'ils ont été

. WLITE « 5 . IV

 

maiché différent des nôtres dr fa |

coir rudigisle et il est impossibteAuel

| {flows étallissions des.comparaisons

re

 

   

 

pommees terse -
© _-

“Lesdomnäges yeses causent |
ét lé, fj dg les cr naire.

Levins aos0 fu pone getree
est une wajpdie qui. couse de, gras
des purtesau, producteur. Ya ude

[nous devons à M. Pal A Murphy,
des Fefmes. expérimentale Jedera,
les, pathologiste en végétaux emi
Ileau Prince: Edouard, nous dong
une idée del'étendue deces Prrtes
Dans l'Ile du. Prince Edouard.;
récolte jes pommes de terre occu:

de boisseaux. N étaient les rava-
ges cuusés par le -tnildièu, 1a pro
duction à l'âcreserait, d'après M
Murphy,denvitdn 290 Boisseatix
de tulescules'sains, cest-d:dire de]

actuellemeénti. i.e montant des
pertes icausées si l’on compte les
pommes de terre. à 75 cents .par
poisse est de $2,925,000. Eu
N le-Ecosse efi.au. .Nouvesy»
Broanswickles pertes.sont Evaluées
respectivement à 30 pour cent et à

$8,500, r les trois provinces
Mlritumes: ne de comOn reconstnande com
a,Femédeilehay

le bordel sur er|

me. composée.de.2 livees.de sulfate] ©
de cuivre (couperose bleue), 21i-
vses de chyux vive'et 40"gallôus d’-
eau. Lemildiou n'est pas un aussi
grand fléau dans l'Ontario et Qué-
bec qu'ailleurs, mais il y a d’autres
maladies graves comme l'enroule
ment des feuilles, plus on moins
répandue au Canada, et dont les
ravages dansle sud de l'Outario se
montent à deux millions et demi de
dollars par un Il y.a la mosaïque
qui, en unc seule aniée, au Nou.
veauBrunswick et duns Québec. a
causé une perte de 5 pour cent soit
1,525,000 boisseaux. et dans l'On-
tariode 2} pour cent. soit 509,090
boisseaux la jambe noire qui cause
de plus grandes pertes dans l’On-
tario que dansles provinces Mari-|
times (où lès pertes ont été consi-
térab esen cectaines années et la
frisiMée, qui, avec les désordres de
même nature, se rencontre plus
fréquemment dans les districts du
Sud de l'Ontario que dans les pro-
vinces plusà l'Est. Le bulletin
fait un exposé détaillé des résultats
des recherches; il décrit les symptô-
mes des maladies, le- sols les plus
arfectés et les moyen: A employer
pour combattre ces fléaux.

Publié parle Directeur de la Publi
cité, Ministère de l'Agriculture,
Ottawa, 25 janvier, 1922. fêté,
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NBRAPH
Phonograph: a $15.00

En vente a la

Populaire

près d'un tiersdéplus qu'elles nest)’

25‘pour cent, soit un sacrifice de| .
Saou‘ou une perte totale de|

 

 

leugui vient des-pañaître et uel
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pe environ 30,000. âcres dontlef:
productioit totile est” de 6,000,080; *

   

   

   

y Sul résulte des troubles de
fonétions de cet organe, sssurant ainel nn sommeil saja et.marvel,

de Fletcher

Une noucriure spécisie cst-don

  

Er1erecnèdeparexcellence des enfants—j'aqi des.raxres.

ViralSASTOBI

En Usage Depuis plus de 30 Ans.

Terres à Vendre‘

Ia ‘Signature de

 

    
  

  

 

: Le Caatorin de Vier-her est ur remiée uniquement préparé.pour fes ’
bibmetlzavnianis.

‘Il impoc:e davantage do leur donaer des redid n
dimen: pour cuz. Los ramèdes pour adultes ne co:
cafants., C’est précisémant Ie,besoin d’un ramède.pourdes maladies

esdinat-es des enfan:s et des bébés qui fat cques dela découverte du

Castorla, anrès do acmoreuses annes dati
u probétés qui lui sont attelbuées n’a pas été prouvéeÿréGile au cours
-., … des 20 annéesque ceremèdeest en vente. ;

‘estle CASTORCe'qu'est leCASTOI IA
‘LeGastoria est une substitution sans danger pour Uhulle de sicln, *
parégorique, les “gouttes” ot les ‘siropa calmants: M ne coutién£
ni §pidm, himorphine, ni sucun sutre ndrcotiqus,* Repuls pluads
2ans, cette préparation cet en usagepour le rraitenyent-da la conutir=-

_ pation, in Satuosité, lgcolique ct-la diarrhée,” -#- soulage la-fdvra
l’estomsc parce”qu'il; régûlarisé “tes:

ervhestet aucune des -
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THE CENTAUR COMPANY, NEW YORK CITY,

le aug enfants.
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Pour la vnete et l'échange de vos
fermés et propriétés, vous trouverez
toujours un service prompt et satis-

faisant en vous adressant a

CADIEUX & OSTIGUY

GRANBY, -

#ær Vente et echange de propriétés À Granby’

P.

 

 

 
 

EEJdod(okES

   
 

 



 

 

i

Rae Aspirin, plainly stamped with
th. ely “Davor Crogs,Aspirin

«Plus “fe by millions for Headache,
A + ohn" Earache, Rheumatism,” Lum-
bev: tohNehritls, and Pain géneratty.

40- Année— No A1
2

…

   

RECETTES

COMMENT PREPARER LES
DI7FERENTES ESPECES

DE LEGUMES
(SUITE)

PATATES

Faites bouillir dans leurs jaquet-
tes ou épluchées, Enlevez les
peaux et servez ainsi ou énrasées:
ou préparez-lesconi :e pour les cro-
quettes de patates sucrées. omet
tant le sucre.

=

Cuupez en cerces
ov en cubes des patates Louillies et
réchauffez-les dans une sauve blan-
che et servez comme Patates à la
Crènie,sant 1 tasseet deruie de
sauce pour2 tacs-s de patates: cu
bien. coupez en tranches des pata
tes crues Où bouillieset placez les
et couches successives avec un peu
d’oignon et de sance blanche et
faites cuire av four jusqu'à ce que
les patatessoient cuites: ou encore
faites brunir le dessus et servez

THERE IS ONLY ONE _
GENUINE ASPIRIN

Only Tablets with ‘‘Bayer Cross"

1 areépirin—Noothers!

 

Yf you don't the “Dayor Cross”
on the tablots, refuse them—they nro
motArpirin nt all,

   

 

Your deuagist pladly will rive you the
gennine “Layer ‘Teblets of Aspirin be-
eau © scauiue Aopirin now is ride by 

Cnundians and owned hy a Canadian
Company. ,
There fs not n cont’s worth of German

Interest in Aspirin, all rights being pur-
ehnsed from the U. €, Government.

During the war, ncid imitations were,
soll nu Aspirin in ni'l boxes and various
ot’ risdptainer.. Put now you“can get

    

 

rlfr de tin boxes of 12. tablcta—also
Imer “Bayer” packages. ) ;

Aspirin ‘in the trade mark (registered
». Canada), of Bayer Manufacture of
opoacetiencidester of Balicylicacid.

-—

MARCHE
Les oeufs, 48 et 55 sous la dou-

zaiue ;
< Les veaux engraissés aux lait, 74

00

8% 10 souslalivre;
‘Les agneaux abattus,

00 sous la‘livre,
Lestaures vivantes, 21 et 54

la livre
Les vaches vivantes l4et 5 sous

la livre,
Les bouvillons, 24 et 33

sousla livre.
Les peaux de vaches et de taure

la livre,
Les peaux de taurcaux, 6 sous la

livre,
- Les peaux de moutons de 25 à
40 chacune.
Les peaux de veunx de champs

8 à 11 sousla livre.
Le miel extrait, 9 à 14 sous la

livre ’
Le sirop d'érable, $1.45 $1.75, et

$1.45 le gallon.
Le sucre d'érable,

9 sous la livre. ;
Les fèves, de 2 à 44 sous la livre,
Le beurre, 28 et 37 sousla livie
LE FROMAGE.

et

6

8 14 et

Blanc No 1 13{
Coloré No 1: 13 _
Poulets abattus Not «la livre
Poulets abattus No 2 clalb
Pouletsabattus No 3 claib.
Poules vivantes No 1 254c la 1b.
Poules vivantes No 2 20kc la Ib.
Poules vivantes No 3 13c la lb.
Dindes No t 33¢ Oies No 1
Marché ferme. surtout pour les

poules de belles qua'ités,
Laine lavée $0.30 la livres non

lavée 126 la Ÿ-- €

L Dans des milliers de cas, le
Sirop de la Mère Seigel a été d’une
remarquable efficacité en suppri-

gaol pR YF mant définitivement
tes troubles digestifs 4   

 

LACAUSEDUWAL
« DETEE Mme Télesphore Breaux apprend, en

\

~E JOURNAL DE WATERLOO WATEKIGU + Q.. JEUDI, 2 FÉVRIER 1922——=—= rem ——

- CNONS

E ido inter Loui Ser
Vez ne #s : sOnnen ents ordi
maires: + Lee Llat et € où eui-
Sez ul ror plas on lars (ous
Pez u = pers Crus en ou elles;
passez < 4 > + farine ct Lutes

18 “Fruit-a-tives” Prévient
L'auto-Intoxication

Auto-intoxication signifie empol-
sonnement par soi-même, Les Jé-
vhots de l'organisme qui devraient
être expulsés chaque jour, restent
dans l’organisme et empoisonnent
le song. ’

Fruit-a-tives fore toujours dispa-
raîtrel'unto-intoxication. Ces tablet.
irs, À base de jus de fruits, agissent
fpucement sur Is intestins, le rein,
Lu peau et maintiennent le sang pur
ct riche.

80e. la botte, les 6, $2.50. Boîte
d'essai 250.

Chez tous les niarchands ou expé-
«ié suns frais par In poste par Fruit-a
Lives, Limitée, Ottawa.

 

me

comme Patates au gratin.  Emin-
vez des patules bouillies froides et
à 4 tasses ajoutez 4 cuillerée à café
de sel, quel jues grains de poivre,
quelques gouttes de jus d'oignon, 4
cuillerées à soupe de lait et mélau-
gez. Faites fondre 4 cuillerées à
soupe de graisse dans une poêle à |.
Irire; meltez y les patates, cuisez à
petit feu jusqu’à ce qu’elles soient
bien dorées. ‘Tournez sur un plat
ct servez comme Hachis ou Pata-
tes Doré, Faites cuire au four des
patates crues et server comme Pa-
tates au Four, ou bien videz l'inté-
rieur que vous écrasez et mélaugez
à de la crème, ot replacez dansles
cavités. Puis servez comme Fata-
tes Farcies au Four, .

 

Le Liniment Minard employé
par les médecins,

Gardez toujours du liniment M
nard-à la maison. 4

  

les enfants porteur wore
CASTORIA,

DE FLETE” ER .
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" L'ascension da mont Assiniboine

Club Alpin du Canada, Qui

Ment provisoire dans In région dumont Assiniboine, près de Ban£f,. Alberta, réunira cette année ses' Mmémbres au lac O'Hara, situé dansJa fameuse région montagneuse quiw'étend au sud de la vole du Pa-
<ifique Canadien, entre le lac Louiseet Field. Par sa situation pit-toresque au sein de majestueusesmontagnes aux cimes
avec son eau limpide et couleur,
d’émeraude, qui échit comme un
véritable miroir, les pks eniron-
nants, cs lac est l'un des plus beaux
et des mieux choisis pour être le
rendez-vous des alpinistes canadiens,
Qui au cours de leurs nombreuses
randonnées dans les Rocheuses, ont
déjà été en mesure d'admirer les
plus magnifiques panoramas que
cette chaîne offre aux yeux des
tonristes.

: Le Club Alpin du Canada, dont la
| fondation remonte à 1906, possède à

 

neigeuses,[.

 

lisant les annonces des Pilules Rouges
pour les Femmes Pâleset F.aibles, com-

mentse guérir.

Depuis quatre ans masan-
té laissait à désirer; mes for-
ces avaient sensiblement di-

.  minué etau moindre travail
“ j'érais affaissée le fatigue.
J'avais aussi fréquemment
€ itations de coeur, des
maux de têteet des faiblesses
d'estomac. Ayant 5. uventlu
dans les journauxla guérison,

: er Ron.
t

  * “des palpi

par l'emploi des Pi
ges, de femmes dont l'ta
malaciifressemblait au mien,
}al cru que ce reméa aurt
las mi mes ons €: ts d
moneasetlriécritaux mé-SCT

la Corse
ve

  

 

  

“LIM PINIEME.RANGIXY MONTARNES NE L'AUEST

raysage
autour dn
lac O'Hara

Banff, sur le versant du mont Sul-
bur, un luxueux chalet qui lui sert
i quartier-général, et où s'arrêtent
leu alpinistes étrangers de passage
dans notre pays. Chaque été, une
expédition est organisée dans quel-
que district des montagnes, dans le
but de procurer aux membres, tou-
ours de plus en plus nombreux,
avantage d'escalader un ou deux
plea nouveaux. On établit au pied
du mont désigné pour l'ascension,
un campement temporaire, qui est
utilisé comme base d'opération, pen-
dant la durée du temps que le club

campagne, 0
ron dernierles alpinistes cana-
diens s'attaquèrent au mont Assini-
boine, le Mattethorn du Canada, Que
85 membres parvinrent

à

escalader
jusqu'au sommet, soit À une altitude

de près de 12,000 pieds au-dessus du  

‘ne pour’
ds m'ont en,
1144 Pilules, St-Dénis, Montréal.

Rouges, m'ont indiquécertai-
nesrègles hygiéniques que je
evais suivre et, en trois mois

de traitement,je me suis réta-
blie. Je ne cesserai mainte-
nant de louer les Pilules Rou-
ges. Mme Télesphore Breaux,
Riviére des Caches, N. B,
Les Pilules Rouges pour

les Femmes Pâles et Faibles
sont le véritable spécifique
des maladies de la femmeet
toutes les femmes devraient
les prendre tant sont grandes
leurs vertus curatives Elles
soularent rapidement toutes
les souffrancesqui affligentla
femme durant le cours de sa
vie,

Nos médecins donnent des
consultations tous les jours,
dimanche excepté, de 9 heu-
res du matin à 8 heures du
soir. Vous pouvez ou leur
écrire ou venirles voir si vous
désirez des conseils. Leurs
consultations sont grat eg,
Les Piluies Rougessont en vente chez

teus les marchands de remèdes, Nous
les envoyons aussi par lo poste, au Ca.
nada et aux Etats-Unis, sur réception du

ÿ veus la boite,

Adresse : COMPAGNIE CHIMIQUE
À SAERICAINE, limitée, 274, rue

 

 

       

  
sommet

Parmi ces 35
i! se trouvait
jusqu'au hout,
d'énergie et

niveau de In mer.
grimpeurs émérites,
quatre femmes, qui
montrèrent’ autant
d'adresse que leurs compagnons du
sexe fort.
Le lac O'Hara est atteint, soit de

Ja station d'Hector, sur ia ligne du
Pacifique Canadien, entre le lac
Louise et Field, soit du lac Lou
lui-même, par In posse Abbot, dle
dominent, Fan côté le mont Victoria,
haut de 11,836 pieds et de l’autre,
le mont Lefroy, haut de 11,220 pieds,
Ceux qui aspirent à devenir man-
bres attitrés du Club Alpin du Cana-
da, auront dansce district, toutes Jes
chances de faire une ascension de
10,000 pieds ou plus, condition re-
quise pour 'admission dans cette as-
sociation de grand sport. ‘

.
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--M. Emery Girouard, de Mont
réal, est en visite pour quelque:
jours chez son oncle, M. Elzéa:

essier,

—M, Benoit Charlebois, dt

Montréal était de passage ici cett«
semaine,

—Melle Germaine Poirier est al

lée passer quelques jours à Mon!
réal, la semaine dernière

—M. Hector Hubert, de Lachir.

était dans notre ville au comme:
cement de la semaine

Mme Alfred Bissonnette e:
allée passer quelques jours à Moi:
réul, lu semaine dernière,

Melle Marie-Rose Brouitlett
était en promenade à Montréal, .
semaine dernière.

Que l'on oublie pas la granc,
masquerade qui aura licu lundi. :
13 courant.

Beaucoup de personnes près di
souvbrer dans le désespoir ont pri
le ‘l'anlac et ont été remises su
pied. W. E. Colburs.

Mme L. Tanchemontugne est.
partie pour Montréal, la semaire
dernière, où elle à subie une opéra
tion, Nous lu souhaitons un
prompt rétablissement.

Si vous êtes épuisé, découragé,
. déprimé et mal en train, procurez
vous une bouteille ce Taulac et
vous constaterez vousmême que
vous vous sentirez bientôt autre
ment, W. E, Colbum,

Mardi prochain. le 14 iévries, Je
Conse .2077,, des Chevaliers de
Colomb, de Waterloo douneront
une partie de caries. dans la salle
de l'hôtel-de-ville, Je Watérlvo.
C'estle troisitme Euchre annuel
de cette société mutuelle. Comme
boutons, Je public est cordialement.

té à venir se récréer, De jolis
seront distribués aux moilleu:s

de cartes, Le prix d'sd
Mission est de 25 sous Les billets
sont actuellement en vente.

PLUSDE DEUX MILLE MIL
LES DE “SALADA”

inners et Somer 1. Ce
Thé “SALADA", a ay té ses

 

- Mme L J. Jodoin est partie
pour l'hôpital de Sherbrooke, où el-
le doit subir une opération.

—M et Mme Osias Boulé de
Granby, étaient en visite ces jours
derniers chez M. et Mme T. Beau-
regard.

Le Tanlac est un puissentre-
constituant de l'organisme et uo
incomparable tonique de l'estomac.
11 donne du ton À l'organisme réta-
blit l'appétit disparu et vous rend
des forces. Grâce à lui vous vous
sentez fort, énergique comme la
Nature a voulu que vous vous sen
‘iez, W. E, Colburn.

FOSTER
(De notre correspondant)

Melle Blanche Dufresne, de

+

 

dues par le magistrat
Mulvena. à Sweets-
burg. Un groupe de
voleurs prennent le
chemin dela prison
où ils feront un séjour
de six mois çhacun.

 

Len ‘causes suivantes ont été ins-
erites devact le magistrat Mulve-
na siéçeant à Sweetsburg, hier.
Le Roi contre Antonio Hudon

de Waterloo, un cultivateur, pour
avoir acheté des effets qu'il savait
avoir été volés, L'accusé deman-
daun procès expéditif devant le
magistrat et s’avoua coupable. La
Cour le sentencia à six mois de pri-
son aux travanx forcés,

AUX TRAVAUX FORCES

+ . - 400 as:EY

8LOCALES
[LABanquemotsonsFeHeiis

Paul Croteau, condamné 3 quin- |.
Nord Stukely était en visite chez |ze jours de prison A. Cudère, Alosius
son amie Melle Bernadette Bour-| Ricard et Léo Larccque, tous de
wau, la setmaine dernière. Waterlou, étaient accusés d’avoir

MM. Arthur Bourbeau et J|culivateurde Iamêmeparoisseet
Boutliller, de Montréal était en d'y avoir enlevé une quantité de

promenade chez Melle B Bourbeau grain, de blé-d'Inde, etc ils

insi hez M+ Jos, Buuibean. A 8. GQuns que € vendirent ensuite & Hudo: dont la

M. et Mme Alfred Dufresne, de [cause vient d'être rapportée À
South Stukely, M George Dufres |Près leur enquête, tous choisirent
ne de Jocville, Sask. Mme H.|!N procès expéditif et se reconna-
Poirier, d'Eastman M. Cléophas (tentcoupables. La Cour les sen-
Dufresne: de Montréal, Melles|tencia chacun à six mois de prison
Blanche Dufresne et Bernadette|et aux travaux forcés Edmour
Bourbeau, M L. Du‘res € étaient |Hudon, aussi dé Waterloo, était é
Je passage chez M. et Mme Omer galement accuse d'avoir partici

Delandre, à Ste Cécile de Milton. 5 ce volmais il is (SUlpabil té
et son pr ra lie

MM, et Mmes Isaieet Adélar

|

mois, p aura lieu °c
Benoit, de West Shefford, ainsi que
M. et Mme Philippe Benoit. de
Waterloo étaient en visite chez M.
H, Benoit, cette semaine.

M.Léo Bourbeau, de Burlington
ve est actuellement dans sa fe-
mille.

Melle Yvonne Boulé sinsi que] Elle a. ggrandement
M, W. Brodeur, de Adamsville ¢- contribu ad “main-

Bourhent lasemaine deidee | tien dela pain futu-- re dans le monde.
M Hilhouse, de Foster, est par- ,

ti cetle semaine pour une :¢ ed WASHINGTON, 7. Six traités
de moia cu Califoruie, pour couse| ode autres adeptés pra-de santé >

Melle Yvoune Gingras. de Sher [des s coujointes on sé-

 

La conférence
de :Washington

brooke est en visite dans se famille |parées de politique nationale, telle

—e< -

De"la besogne
pour le magistrat ventes, on 4921, de 2,360,147 livres

faisact um total de 11,596,000 livies

déopontex gue,lesunsdevantesa , uns devant
autres ot ae touchant, ils s'ouvri-
talent

ua

parcou de vois pour la plupart

mu deery’FREd'être enten-

BANQUE D'HOCHELAGA

 

SAAL VERE

5@ et dans P
capreal nécessaire.

da courtoisie qui caractérise le
-agera à revenir.

LA BANQUE D'HOCHELAGA,

KR. R. BACHANU, Netaire, Gerant.
Succurraie Wateries, Que.

 

RL.
TOTAL DB L'ACTTP.…….0ceucesanses sasoan svss0i ssoces oanocvasncesa00

Le eultivateur a tout intérêt d'entrer en relation commerciale avec
rue banque est à même de l'aider dans le

de ses animaux en lui avançant, comme gsractie, Je

à Sweetaburg

Un grand nombre de
causes diverses mais

mincesee10000,000
oe7640.00seers osnnsnossent sresiesnesse

t de 008 ter-

personnel de notre Banque vous en-

 

; À ceux qui ont de

L’Argent à Placer
I vous désirez vendre ou soheter
des Bons de la Victoire ou autres

sotreburesu à Montréal aua
ment qui s'occupe de ces 3 |

LA BANQUE CAÏADIENNE
DE COMMERCE

CAPITAL PAYE 
monie

nous vous rappelons que {  
mue SewARE ES

 

 

     
Plus de 125 Suceursales

Quand vous voulez déposer de l'argent dans la
Banque Molsons, il n'est pas nécessaire de faire
un voyage chaque fois. Envoyez votre dépôt àla

écrivezaujourd'huiMugérantleplusEeea u
de la Banque Molscns. plus ra eu.

;
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“Tournez lebouton”
Clic ! — voilà la lumière, N' la nuit - un malaise
iaareinstant inonder la
maison de lumière.

Quelle différence avec une maison où il n'y à pes d'Electricité? Tâton-
pesements dans l'obscurité pour trouver ces fuyantes allumettes - rare-
ment a la main, Tétonnements
le risque d'incendie - une exp!

trouver une lampe. Puis ily a
soudaine, ct la maison ext en pH

L'Electricité dans la maison’ c'est Ia “pierre de touche * de toute l'har-
que. À tout réceptacle, vous pouvz rattacher le fer ‘élec-

EL frique1a balayeuse, le gril vous pouvez même faire votre cuisine à |,6-

Le coût d'installation de l'Ejectricité est tout à fait raisonnable, l'épar-
gee de dollars, de temps et d'énergie est énorme.

  
 


